
Un coin de Méditerranée   aux portes d’Amiens
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Point de départ du parcours
Au panneau d’information situé à côté de la mairie. 

En période de pâturage (juillet-août) vous devez pénétrer 

dans l’enclos à moutons par les passes clôtures

Parking
sur la place de l’église devant la salle des fêtes.

Deux variantes sont proposées, au débouché 

de la vallée d’Estrées prendre à droite vers 

le village, ou à gauche (parcours plus long)  

vers Saint-Nicolas.

2h00 environ pour un parcours balisé de 

5 km ou variante de 2h30 pour 6,5 km.

Durée de la visite

  La Montagne 
 des Grès

Avec le soutien de :Site géré par :

Et le concours de la commune de Grattepanche et de l’Association 
de Sauvegarde et de Protection de l’Environnement Grattepanchois.

La nature est accueillante, 
respectons-la : 

Ce site naturel est précieux. 

Vous participerez à  sa préservation 

en respectant les quelques règles élé-

mentaires figurant dans la plaquette 

de présentation générale du réseau.

Contacts/infos
Conservatoire des Sites 

Naturels de Picardie

Tél : 03.22.89.63.96

Mairie de Grattepanche et ASPEG 

(Association de Sauvegarde et de 

Protection de l’Environnement 

Grattepanchois)

Tél : 03.22.42.08.18

In the south of Amiens, the relief  is characterised by an agricultural plateau 
cut by numerous dried valleys whose sides are sometimes called “Mountain”. 
Inherited an old itinerant pasture, the “Grès Mountain” represents here a strong 
landscape element appreciated as a walk site.
After discovering some local heritage elements (church of the XVI Th. 
Century, Calvary of the XVII Th. Century, etc.), this route will lead you in 
the heart of the Mediterranean atmosphere which 
characterised this “larris” (heat and dryness more 
important, aromatic plants…). In summer, 
sheep’s flock will accompany your way.
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The Grès 
      Mountain

“Espaces nature Somme” constitue un label de qualité attribué aux sites naturels du département ouverts 

au public par le biais de circuits de promenade balisés. Ces sites sont progressivement intégrés 

à un véritable réseau d’espaces au sein desquels le public peut découvrir la faune, la flore et les paysages 

typiques de la Somme et de Picardie par l’intermédiaire de brochures et de panneaux d’information. 

  Ce label, mis en place avec divers partenaires (Etat, Conservatoire du littoral, Région Picardie, CDT, 

Conservatoire des sites naturels de Picardie, SMACOPI, CPIE Vallée de Somme...), est décerné par le Conseil général.

CONTACT : Conseil général de la Somme - Tél. : 03 22 71 80 63 - Site : www.cg80.fr rubrique “environnement”.
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Balisage du parcours

Le circuit emprunte une portion de route 

fréquentée par des véhicules.

Soyez prudent



Des conditions 
particulières

Les vallées de la Selle et de 
l’Avre encadrent à l’ouest et 
à l’est une petite région nom-
mée le Sud-Amiénois. Elle est 
caractérisée par un climat local 
plus sec que dans le reste du 
département. Ces conditions 
particulières sont accentuées 
sur les pentes ensoleillées des 
coteaux calcaires, permettant 
le développement d’une flore 
et d’une faune aux affinités 
méditerranéennes.

Un paysage marqué 
par un passé pastoral

Les conditions écologiques 
(craie affleurante, ensoleille-
ment…) et les usages humains 
d’autrefois (pâturage ovin iti-
nérant) ont déterminé les 
caractéristiques paysagères du 
larris.

Le Larris de 
 la Montagne 
 des Grès

Au sud d’Amiens, 

le plateau agricole 

est entaillé par de 

nombreuses vallées 

sèches dont les versants 

sont parfois dénommés 

“Montagne”, comme à 

Grattepanche. 

“Héritée” du pâturage 

itinérant, la Montagne 

des Grès représente ici 

un élément fort du pay-

sage, apprécié comme 

lieu de promenade. 

Origine des larris 

L’existence du terme picard 

“larris” pour désigner les 

coteaux calcaires montre l’im-

portance qu’occupaient ces 

espaces dans la vie locale 

(usage pastoral) et leur appar-

tenance à l’identité 

des paysages de la région. 

Depuis les premiers défriche-

ments datant de l’époque 

mésolithique, ils ont connu 

des périodes successives de 

défrichement et d’abandon. 

La dernière réelle exploita-

tion par l’homme remonte 

aux lendemains de la secon-

de guerre mondiale, époque 

à laquelle des bergers itiné-

rants conduisaient leurs 

troupeaux en estives dans les 

vallées et sur leurs versants.

 
Le Genévrier

Le Genévrier commun est un 

conifère naturellement pré-

sent en Picardie sur les pen-

tes calcaires arides et enso-

leillées qui ont connu un 

pâturage extensif. Il présente 

des sujets “mâles” et “femel-

les” distincts, ces derniers 

étant reconnaissables à leurs 

cônes (terme général dési-

gnant les “pommes de pins”) 

à l’aspect de baie (baies de 

genièvre).

Le retour du pâturage

Suite à l’abandon du pâturage 
et à la diminution des effectifs 
de lapins, des herbes hautes 
(essentiellement des grami-
nées) et des arbustes ont 
progressivement recouvert la 
végétation d’origine, la mena-
çant de disparition. Afin 
d’enrayer cette évolution et 
après plusieurs opérations de 
débroussaillement, un pâtura-
ge extensif estival (avec un 
nombre limité de brebis) a été 
rétabli en 1999 en collabora-
tion avec un éleveur local.

Invitation 
à la promenade

Au point de départ, à proxi-
mité de la mairie, un panneau 
d’information apporte une 
présentation synthétique du 
territoire de Grattepanche. Le 
cheminement dans le village 
jusqu’à la mare permet de 
découvrir le patrimoine de la 
commune (ancien puits, cal-
vaire en pierre datant du 
17ème siècle, monument aux 
morts). 

La descente vers la vallée 
Saint-Cyr offre une belle vue 
sur le village et la motte féoda-
le. En empruntant par la gau-
che le chemin qui mène au 
cimetière, vous pourrez con-
templer le larris. Quelle que 
soit la saison, il se détache 
bien dans le paysage entre les 
champs cultivés du plateau et 
du fond de la vallée. Il consti-
tue une étendue herbeuse par-
semée de genévriers et bordée 
d’une haie vive fleurie au prin-
temps.

Suivez la petite route qui mène 
à Estrées et prenez le premier 
chemin à droite, puis encore 
à droite pour longer le pied 
du coteau à l’ombre d’une haie 
composée de cornouillers san-
guins (reconnaissables à leurs 
rameaux rouges), de prunel-
liers (ou épine noire) et de 
quelques arbres dont un grand 
tilleul. En traversant une 
ancienne carrière, si le temps 
est ensoleillé, vous serez frap-
pé par la chaleur ambiante. 
A cet endroit, les lapins main-
tiennent une végétation rase 
où le Thym serpolet forme 
un tapis, fleuri en juin. 

de l’église (au 16ème siècle), 
ils ont servi d’abri aux 
troupes françaises et aux 
habitants du village au 
cours de la seconde guer-
re mondiale.

Ces cavités offrent 
maintenant des 
conditions 
favorables à 
l’hibernation des 
chauves-souris 
(stabilité de tem-
pérature et d’humidité). 
Les espèces présentes ici entre 
octobre et avril sont pour 
certaines protégées au niveau 
européen. 

Juste après le panneau d’in-
formation, un sentier grimpe 
au travers du coteau entre 
les genévriers et les églantiers 
(rosiers sauvages). Au cours 
de cette progression au cœur 
du larris, des plantes, des 
papillons et des criquets seront 
facilement observés. 
Entre autres, l’Anémone pulsa-
tille aux fleurs pourpres et au 
cœur jaune fleurit au début du 
printemps. Les épis des fleurs 
des orchidées (Orchis pourpre, 
Orchis moucheron) émergent 
du reste de la végétation. 
Par journée ensoleillée, de 
nombreux papillons bigarrés 
virevoltent. Au crépuscule, 
vous croiserez peut-être un 
discret oiseau nocturne, le 
Hibou Moyen Duc.

Au débouché du larris, prenez 
à gauche, puis le premier 
chemin à droite. En progres-
sant sur le plateau, vous béné-
ficierez d’une belle vue sur 
la vallée boisée d’Estrées que 
vous emprunterez ensuite par 
la droite. Au carrefour suivant, 
vous pourrez rejoindre le vil-
lage en tournant à droite (par-
cours court) ou via la vallée 
Saint-Nicolas en tournant à 
gauche (variante plus longue). 

En revenant au village, sur le 
chemin du tour de ville, vous 
rencontrerez une des entrées 
des souterrains refuges qui 
s’étendent sous le village. 
Probablement issus de l’ex-
traction de pierres de taille 
pour la construction 

Espèce emblématique de cet 
héritage pastoral, le genévrier 
forme ici un beau peuplement 
régulier. C’est grâce à la dure-
té de ses aiguilles que ce 
résineux était peu consommé 
par les herbivores, contraire-
ment aux jeunes feuillus (cor-
nouillers, noisetiers…). 
Le lapin, en broutant préféren-
tiellement certaines plantes et 
arbustes et en grattant le sol 
a contribué au développement 
d’une végétation rase.

En raison des risques de mor-
talité dus à un réveil brutal 
pendant leur hibernation, une 

grille de protection leur 
permettant de ne pas être 
dérangées a été mise en 
place. La poursuite de 
ce chemin vous conduit 
finalement sur la place 
de l’église, au point de 
départ.

L’Anémone pulsatille est 

une plante caractéristique des coteaux 

calcaires ensoleillés et dont la végétation 

est rase. Emblématique des larris, elle 

fleurit dès le début du printemps et est 

à ce titre également dénommée “fleur de 

Pâques”.

Orchis
pourpre

Cinq espèces de chauves-souris 

hibernent dans le souterrain, 

l e Vespertilion à oreilles échancrées 

rentre le plus tôt (mi-octobre) et sort 

le plus tard (mi-mai). Les autres espèces 

séjournent en moyenne de décembre 

à mars. Le Vespertilion se nourrit 

d’araignées.

Avant l’engagement de la collaboration entre la 
Commune et le Conservatoire, des chantiers-nature 
ont été organisés, à la fin des années 80, par 
des associations de naturalistes (Société Linnéenne 
Nord Picardie, Picardie Nature et l’ASPEG).

Les plantes les 

plus rares et typi-

ques du Larris 

sont localisées 

au niveau des 

clairières où la 

végétation est 

plus rase et où les 

arbres sont moins 

denses.

Commune : Grattepanche

Surface : 2 hectares

Propriétaire : commune de Grattepanche

Gestionnaire : Conservatoire des Sites 

Naturels de Picardie.

Un coin de Méditerranée 
  aux portes d’Amiens

   Le larris de 
  Montagne 

    des Grès


